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Jesus^tjrist apparait sous liioerscs formes
dans la

Sainte Eucl îariatie

ENDANTqu’Alphonse III régnait en Por
tugal, une femme noble de Santarem, 
au diocèse de Lisbonne, vint à suspec
ter, pour les plus légers motifs, la fidé
lité de son mari. La discorde désormais 
régna dans la maison. Lasse enfin de 
ces dissentiments domestiques, fa fem
me alla consulter une vieille juive qui 
s’occupait de magie et promit de rame

ner la paix entre les deux époux, grâce à un philtre puis
sant dont elle avait le secret. Mais elle exigea une hostie 
consacrée, pour assurer le succès de ses formules.

La chrétienne recula d’horreur à cette proposition ; 
cependant la jalousie qui la dévorait fut bientôt victo
rieuse et le sacrilège résolu. Le lendemain, elle se rend 
à l’église de Saint-Etienne, reçoit avec une apparente fer
veur la sainte Hostie et la tire aussitôt de sa bouche pour 
la cacher dans un linge et l’emporter chez elle. Mais, ô 
prodige ! voilà que sur la route, des gouttes de sang s’é
chappent des vêtements de la misérable et, marquant la 
voie qu’elle suivait, éveillent l’attention des passants. On 
s’empresse autour d’elle, croyant qu’elle est blessée : mais, 
tourmentée déjà par de cuisants remords, elle s’éloigne 
en toute hâte et rentre en sa maison où elle cache avec 
soin dans une cassette la sainte Eucharistie avec le linge 
ensanglanté.

La nuit suivante, une gerbe de rayons éclatants sortit 
soudain de la casette et la chambre fut illuminée de clar
tés mystérieuses. Le mari, éveillé par cette lumière 
éblouissante, interrogea sa femme que l’inquiétude et la 
terreur empêchèrent d’abord de parler, et finit par obte
nir l’aveu complet de ses détestables manœuvres. Dès le 
point du jour, il courut avertir le, curé, et une foule nom
breuse se rendit processionnellement au lieu du prodige 
pour ramener avec honneur dans l’église de Saint-Etienne 
le Sacrement profané. .


